
d'une séance spécialisée et régulière. De toutes manières on calcule. 
plus et plus souvent avec les nouveaux programmes. 

Les Professeurs de Mathématiques sont-ils intéressés par le 
calcul numérique? Sont-ils conscients de l'importance du calcul 
dans l'enseignement et les applications? lmaginent-ils que la 
théorie peut s'acquérir si la technique du calcul n'est même pas 
acquise? La rêponse est unanimement oui pour les deux 
premières questions et non pour la dernière, mais dans ce groupe, 
nous n'étions que 15 participants ! 

CALCUL NUMllRIQ!lE 
EN QJ}ATRI~ME ET TROISI~ME 
Animateurs: R. GAUTHIER et C. VERSET 

Une opinion erronée, mais assez répandue, consiste à dire qne 
les Mathématiques "Modernes" excluent le calcul. Bien qu'il soit, à 
tort, négligé dans certains manuels et certains exposés, c'est en 
réalité un des buts de l'enseignement du premier cycle. 

Idées directrices: 

- Calculer en jouant, tout en n'oubliant jamais que la moti­
vation profonde des jeux est le calcul. 

- Calcul et compétition: l'émulation créée par la compéti­
tion entre divers groupes fait apprendre .aux élêves à calculer rapi­
dement. 

- Revenir souvent au calcul. en y consacrant des séances 
relativement courtes. 

- Motiver les activités, en utilisant le désir de découverte de 
l'enfant. 

Trauail en équipe: d'une part dans un souci de compéti­
tion entre les équipes, et aussi de façon à répartir le travail lors des 
calculs longs. 

- Utilisation de maçhines à calculer, de tables numériques 
ou même d'ordinateurs. 

Un intervenant - n ne fau t pas abuser de l'esprit de compétition, 
car le calcul n'est pas un jeu, mais une lutte contre la matière. De 
plus, il ne faut pas oubüer de mettre en valeur les erreurs possibles 
et l'utilité de la vérification. 
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Divers jeux possibles: 
Inspirés de la télévision, par exemple: "Le compte est bon". 

Jeu des affirmations, "vmi ou faux" (avec paris entre élèves). 
I! fau t, le plus possible, essayer de faire inventer les jeux par 

les enfants : 

- jeux à base de dés du genre jeu de l'oie (avec réponse à des 
questions pour avancer), ou monopoly (avec symboles mathé-
matiques), ou équipes de football, ou jeu du sous­marin. 

exercices à base de suites numériques. 

calculs avec  support géométrique  (avec  le  cercle par exemple)  ; 
exemple: exploitation d'un graphique. 

­ Jeux utilisant un carré, un damier. 

La  notion  de  moyenne est accessible  aux enfants de  sixième: 
on  peut par exemple  utiliser  un  dé  qu'on  leur  fait  lancer  un 
certain nombre de fois. 

­ Pour  tous  ces  exercices,  il  est  essentiel  de  prendre  du  temps 
pour  les  traiter:  plutôt  que  de  longues  démonstrations,  les 
activités  numériques  sont  beaucoup  plus  profitables  aux 
enfants. 

Autres exercices possibles en quatrième, troisième 

­ statistique  sur  la  fréquence  des  voyelles  dans  une  page  d'un 
livre.  

fonctions  linéaires  par  morceaux  (tranches  d'impôts,  tarifs  
postaux ... )  

utilisation  des  décimaux,  à  l'aide  d'un  organigramme,  pour  
traiter  le  problème  des  intérêts  composés  (Dans  un  tel  
exemple,  l'utilité des tables de calcul numérique appamît claire- 
ment).  

­ exercice  de  stabilisation  d'un  mélange  liquide.vapeur dans des 
conditions physiques  données,  et  representation graphique du 
phénomène en fonction du temps. 

Un Intervenant ­ Les  élèves  recueillent·ils  une  expérience  de  ce 
calcul numérique, et acquièrent­ils les règles de calcul? 

Réponse et conclusion .-

Ce  Ilenre  de  calcul  fait  prendre  conscience  aux  enfants  de 
l'importance  de la forme,  de la  rigueur,  de  l'expression. Peut­être 
les  élèves  savent­ils  parfois moins  bien calculer qu'avant; pour y 
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remédier et pallier le fait qu'attention et concentration sont deux 
facultés en baisse chez les enfants, il faut leur redonner goût au 
calcul numérique. Pour cela, beaucoup de temps est nécessaire, et 
il ne faut pas être obnubilé par le programme. 

ALGOORE LINeAIRE 
Animateur: M. GLA YMANN - Rapporteur: J. C. DANIEL 

Introduction (Glaymann) : 

Compte tenu de l'importance du livre de T. J. Fletcher: 
"L'Algèbre linéaire par ses applications", les organisateurs des 
Journées m'ont demandé de présenter cet ouvrage. 

Fletcher est Inspecteur Général (en Angleterre). Il s'occupe 
en priorité de pédagogie des mathématiques. Il représente l'idéal 
de ce que peut être un inspecteur général: présentant des 
méthodes didactiques, il suscite dans les classes la discussion à tous 
les niveaux et contribue à faire progresser l'étude 'du domaine 
mathématique. 

L'Algèbre linéaire: le sujet préoccupe beaucoup nos collè­
gues anglais. C'est un point central de leur enseignement. Dans son 
ouvrage, Fletcher se livre à une synthèse de leurs réflexions. 

Il ne s'agit pas à vrai dire d'un livre de mathématiques: par­
tant des applications de l'algèbre linéaire, dans tous les domaines 
où elles se rencontrent, l'auteur invite son lecteur à aller plus loin, 
présentant ainsi une mathématique qui fait réfléchir, qui motive. 

Partir du concret, poursuivre une voie, puis laisser le lecteur 
libre d'aller au-delà, est un facteur indéniable de progrès. Ce livre 
présente un intérêt tout particulier pour l'A.P.M.E.P. en relation 
directe avec la Charte de Caen, dans laquelle a été définie la notion 
de programme par Noyau - Thèmes. 

La notion de programme dans sa conception actuelle est un 
handicap majeur. Il faudra tôt ou tard la reviser. 

Un certain pessimisme se dessine: notre enseignement n'est 
pas en prise directe avec la réalité, il se produit un décalage avec les 
jeunes~ Ceux-ci,. qui sont curieux, "non confonnes~" ne nous 
croient plus. Il est grand temps d'y réfléchir pour empêcher l'Ecole 
de sombrer. 
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